
Pour qu’ils vivent – Centre de Cazuca (Soacha – Cundinamarca) Mai 2017 

(Suivi de financement de 2 congélateurs en 2017) 

 
Présidente « Pour qu’ils vivent » en France : Sylvie Benda 
15 rue Erard, 75 012 Paris 
Tél : 01 46 28 45 06 
Responsable des 3  centres de Cazuca (Ciudad Bolivar) et de celui du Danubio Azul  (Santa Librada) : 
Martha Trujillo 
Responsable des 2 centres de Juan Rey : Glery Parra 

 
 
Historique des aides de l’Apaec 
 

En 2017 : 1000 € pour l’achat de deux congélateurs, l’un pour les centres de Juan Rey, l’autre pour 
les centres de Cazuca (à Soacha / Ciudad Bolivar).  
En 2016 : 1609 € pour du matériel de cuisine, des jeux didactiques, des cartouches pour l’imprimante,  un 
lecteur de DVD, 3 matelas pour la sieste et 12 uniformes scolaires. 
En 2015 : 1330 € pour des faitouts et des cuvettes de WC pour les centres de Cazuca (Soacha) et des 
rangements, armoire d’archivage et du matériel spécialisé didactique pour une fillette aveugle dans les 
centres de Glery. 
En 2014 : 1113 € pour du matériel de cuisine (cuisinière, casseroles, faitouts, mise aux normes) et un 
lecteur de DVD 
En 2013: 1274 € pour l’achats de jeux didactiques pour les différents centres (395 €), du mobilier scolaire 
(868 €) et le transport de ce mobilier (11 €) 

En 2012, nous avons financé 21 uniformes scolaires pour deux des centres, à hauteur de 1500 €. 
En 2010 : 1000 € pour aider à mettre 
la cuisine du centre de La Flora a Juan 
Rey aux normes (sous peine 
de fermeture par l’ICBF) et 140 € pour 
une sortie dans un parc de la ville. 
De 2003 à 2009 l'Apaec a appuyé ce 
programme à hauteur de 500 euros 
par an pendant cinq ans. 
 

 
 

Rappel demande 
 
PQV apporte une aide : 
- Scolaire 
- Alimentaire 
à 240 enfants de 3 à 6 ans du sud 
de la capitale et de Soacha qui 
fréquentent  les centres de Glery 
et de Martha.  
La demande en 2017 porte sur 
l’achat de deux congélateurs, l’un 
pour les centres de Juan Rey, 
l’autre pour les centres de Cazuca 
(à Soacha / Ciudad Bolivar).  
 
 
 



 
 

L’objectif est de : 
- gagner du temps pour les achats de 
denrées périssables comme les fruits, 
légumes et viande, les marchés ou 
supermarchés moins onéreux étant 
éloignés des centres. Dans les secteurs 
où se trouvent les structures, on 
trouve beaucoup de petites épiceries 
qui vendent au détail (mais vraiment 
au détail, par exemple on vend la 
couche ou le bouillon cube à la pièce) 
- gagner de l’argent en pouvant stocker 

des produits achetés en promotion, ce qui 
n’est pas possible si l’on ne peut pas les 
stocker. 
 

1000 € ont été envoyés par l’Apaec le 14 mars 
à l’association française Pour qu’ils vivent qui 
coordonne depuis la France les actions en 
Colombie. 
 
Les achats se sont montés à 1 350 000 pesos 
pour l’un des congélateurs et à 1 240 000 
pesos pour l’autre. Le débord a été utilisé pour le transport (50 000 pesos à Juan Rey et à 60 000 à 
Cazuca) et pour des achats alimentaires justement. 
 

 
 

L'un se trouve donc dans la cuisine d'un centre de Glery à Juan Rey, l'autre dans le centre de Martha 
à Cazuca.  Ils sont très utiles car ils permettent de rationaliser le ravitaillement et facilitent donc la  



 

 
vie, ceci d’autant plus que les conditions climatiques de cet hiver en Colombie (mars- avril) ont été 
désastreuses. Il y a bien eu des inondations à Juan Rey comme à Cazuca, mais heureusement pas de 
glissement de terrain comme au nord du Pérou, au sud de la Colombie (Mocoa) mais également 
dans d’autres régions (entre autres la zone du café, avec un éboulement meurtrier à Manizales, 
mais également en Antioquia ces dernières semaines) entrainant des centaines de morts.  
Mais si PQV n’a pas à déplorer de victime, le coût de l'alimentation, lui, a fortement augmenté. 

 
Par ailleurs, l'APAEC avait payé en 2016 des uniformes 
pour la rentrée scolaire de 2017 et les enfants 
concernés par cette bourse sont tous entrés à l'école 
primaire.  
 
Sharol, ci-contre sur la photo, est l’une des 
bénéficiaires. Elle est inscrite au centre de Cazuca. Cette 
petite fille est arrivée dans le centre de Martha avant 
ses 3 ans.  Elle ne parlait pas du tout et désignait 
simplement du doigt ce qu'elle voulait. Elle a un frère et 
une sœur un peu plus âgés qu'elle, tous de pères 
différents et inconnus.  
Leur mère les a abandonnés et vit dans un quartier où 
se regroupent des personnes consommant de la  
drogue. Sharol et ses frère et sœur ont été recueillis par 
la grand mère, très malade depuis plus d'un an, et une 
tante également mère célibataire.  
Sharol va bientôt avoir 6 ans. Non seulement elle parle 
désormais bien et beaucoup, mais de plus elle lit 
pratiquement couramment et a pu ainsi entrer en 
primaire où elle suit une scolarité tout à fait normale. 
Un adhérent de PQV envoie chaque mois un peu 
d'argent pour que Martha puisse assurer une 
alimentation régulière à toute cette petite famille.  
 



 
 
 

 
Dans la classe de Nubia, à l’heure du déjeuner… 
 
 
 
 

 
… et dans celle de Jenny. 
 
 
 



 

Les factures des congélateurs 
 
 

 



 
 
 


